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Nouvelle date-limite pour les propositions 

Présentation 
Aujourd’hui, on pourrait croire que, pour toute personne qui aime la bande dessinée, Lewis 

Trondheim n’a plus besoin d’être présenté. Et pourtant ! S’il est bien connu du grand public, Trondheim est 
cependant presque toujours présenté par les critiques (journalistiques ou même académiques) à travers les 
mêmes critères. D’une part, il est le co-fondateur de l’Association et de l’Oubapo ; d’autre part, il est un 
créateur prolifique, (co-)auteur d’une centaine de bandes dessinées, de Lapinot et les carottes de Patagonie 
aux Nouvelles aventures de Lapinot, en passant par les plusieurs séries des « Donjons ». 

Après avoir été un centre d’intérêt pour la critique universitaire pour une courte période (de 2001 
à 2011), avec six publications en dix ans (voir bibliographie), presque plus rien d’académique n’a été publié 
sur son travail depuis. En plus de ces six études, il existe une série de références ici et là, qui, malgré leurs 
qualités, ont tendance à se concentrer toujours sur toujours les mêmes problématiques (autobiographie, 
minimalisme, contraintes), à viser les mêmes textes (Lapinot et les carottes de Patagonie, etc.) et/ou le 
même type d’analyse plutôt littéraire ou sociologique, tout en se limitant à la même première période de 
son travail (1990-2005). Après un excellent chapitre dans le livre publié par Greice Schneider en 2016, un 
numéro spécial d’Image [&] Narrative qui vient de paraître en novembre 2018 confirme ces tendances. 

Après avoir lui-même douté de ses capacités de création (Désoeuvré, 2005), Trondheim a pourtant 
redoublé d’énergie sur le plan quantitatif et qualitatif, tant dans la création d’œuvres nouvelles que dans 
son rôle influent dans le monde de la bande dessinée. 

Notre référence à l’artiste-orchestre est due à cette multiplicité de rôles que Trondheim a joué et 
continue à jouer dans l’univers de la bande dessinée comme dessinateur, scénariste, innovateur, 
expérimentateur et auteur-mainstream, passeur, directeur de collection, (re-)co-fondateur et éditeur, et co-
fondateur du syndicat SNAC-BD. 

Le but de ce colloque est, tout en s’appuyant sur ce travail critique pré-existant, d’amplifier et 
d’explorer les autres aspects, très nombreux, de son travail à travers d’autres approches comme les études 



médiatiques ; le renouvellement de la perspective (auto)biographique selon Jean-Matthieu Méon ; la notion 
d’engagement (dans l’œuvre et dans le monde réel de la bande dessinée) ; la notion de série ; les influences 
venant des mangas et des comics et le jeu avec ces autres traditions nationales/culturelles ; les traductions 
de ses travaux à l’étranger ; sa relation, souvent implicite, à l’Oubapo ; son rôle dans la patrimonalisation 
de la bande dessinée (française, franco-belge, américaine) ; son rôle de passeur ; la notion de la 
collaboration scénariste-dessinateur ; son travail ludique sur la matérialité de la bande dessinée et les 
produits dérivés, etc. Ce renouvellement des approches méthodologiques et thématiques impliquera que 
l’on sorte du cercle des cinq ou six œuvres déjà abondamment étudiées, pour aborder les nombreux autres 
travaux de Trondheim peu ou pas analysés. Pour la sélection, la priorité sera donc donnée à ces nouvelles 
approches de nouvelles œuvres et nouveaux aspects du travail de Lewis Trondheim. 

Envoyez-nous un résumé de votre proposition de 300 mots (en français ou en anglais) et une bio-
bibliographie de 200 mots pour le 30 octobre 2019 : Chris Reyns-Chikuma (reynschi@ualberta.ca), David 
Pinho Barros (dbarros@letras.up.pt). La réponse sera donnée avant le 15 Novembre 2019. 

Les transports domestiques et deux nuitées pour les dix candidats sélectionnés pour ce colloque 
seront remboursés. 

Les articles devront être envoyés pour le 20 février 2020 aux deux organisateurs afin d’être 
partagés en interne avant le colloque pour faciliter et approfondir le dialogue. Une version finale devra 
être envoyée pour le 30 mai 2020 pour être publiée avant la fin de l’année. 

Sponsors 
University of Alberta, Laboratoire InTRu (Université de Tours), ACME (Université de Liège), Université libre 
de Bruxelles. 
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